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COMMENT VOYAGER 
A LA MANIERE D'A.A. 

Charles MeG . de Dallas, ef­
fectue des voyages d'affaires 
dans "'le Sud" et il nous raconte 
que l'un d'entre eux se deroula 
comme suit: 

Tout d'abord, il assista au 
dtner d'Intergroupe du Comte de 
Dade (Floride) . Ensuite, ~San 
Juan, Porto Rico, il appela Abe 
F. qui organisa une reunion dans 
la chambre d'hotel ou il se trou­
vait. 

A Curagao, il appela Erwin, 
et avant minuit, 12 membres avai 
ent appele Charlie. Le lendemain 
Ed alla chercher Charlie et ils 
allerent rendre visite ~ Mario 
(auquel son medecin avait assure 
quatre ans auparavant qu'il n'a­
vait plus que six mois ~ vivre) . 
La seule r e union au programme 
etait fixee au Vendredi - mais 
pour Charles, les AoA. organise­
rent une reunion extraordinaire 
le Lundi. "C'etait vraiment une 
merveilleuse sensation que de se 
sentir chez soi ~ quelques 8.000 
miles de distance de chez soi", 
nous ecrit Charles . 

LETTRE DU SALVADOR 

be San Salvador, El Salva­
dor, Aurelio nous ecrit une bel­
le lettre dans laquelle il nous 
raconte la fagon miraculeuse 
clont il est arrive ~ A.A. Apres 
neuf mois pendant lesquels il 
n'avait cesse de boire, il cher­
chait un jour un endroit ou pou-

SCEAU QUI INDIQUE L'APPROBATION DE LA CONFERENCE 

Cette litterature est approuvee par 
la Conference Generale de Services 

Ce sceau, a:i,nsi que les mots "approuvee par la 
Conference" ne veulent pas dirent que toute autre 
litterature d'A.A. ne soit . pas approuvee. Les pu­
blications d'A.A. peuvent repre senter des interpre­
tations tres valables du programme d'A.A., nous le 
savons tou's. Mais elles ne sont que locales . 

Cependant, le materiel portant ce sceau et cet­
te legend~ a ete revise plus d'une fois par un grand 
nombre de bons membres d'A.A. de toute l'Amerigue 
du Nord. Par consequent, il represente autant qu' 
il l'est humainement possible l'opinion generale de 
l'Association prise comme un tout. 

La Conference n'approuve que le materiel con­
sidere etre utile~ toute l'Association. Ce n'est 
ni quelque chose d'officiel ni quelque chose de de­
finitif, et chaque membre d'A.A. pris individuelle­
ment n'est pas necessairement oblige d'en accepter 
tous les mots . Sinon, ce ne serait plus A.A., 
n'est-ce-pas? 

.. . Ainsi vous possedez des droits 
d'aut e ur 

Eh oui, tous les A.A. - y compris vous-rneme et 
n'importe quel autre membre- "possedent" les droits 
d'aut eur de nos Etapes et de nos Traditions . 

En fait, ceux de toute la litterature d'A.A. 
"approuvee par la Conferencerr. Ceci comprend tous 
nos livres et brochures . Les droits d'auteur sont 
detenus par notre Conseil de Services Generaux en 
qualite de depositaire en notre nom (et au nom des 
futurs membres), A.A. World Services, Inc. s'occu­
pant activement de leur gerance. Pourquoi? Lorsque 
le Gros Livre fut ecrit l'on considera qu'il pouvait 
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voir pass~r la nuit ca r il y a ­
vait un gros orage. Pa ur s ' abri­
ter de la pluie, il e ntra dans 
une salle ou plusieurs ~ersonnes 
etaient en train de bavarder. 
L'une d'entre elles le prit par 
la main et le conduisit ~ un en­
droit ou plus de 300 hommes et 
femmes etaient reunis. Aurelio 
pensa que c'etait 1~ un syndicat . 
C'etait dans le Groupe Central 
d'A . A. qu'il s e trouvait! 

L'on demanda s'il yen avait 
qui etaient l~ pour la premiere 
fois et Aurelio se leva avec 
d'autres. Il nous ecrit lui-meme 
"Ils me donnerent une brochure 
que je garde encore, ils nous di ­
rent que cette reunion etait ~ 
notre intention, que nous etions 
les personnes les plus importantei 
ce soir-la, et qu'ils desiraient 
tous nous faire partager ce bon­
heur dont ils jouissaient, et de­
puis cette date, le 8 juillet 
1964, je suis membre d'A . A. , au­
pres de tous ceux que j 1 aime, 
jouissant de ce bonheur sans al­
cool. Je remercie Dieu pour avoir 
dechatne cet orage et je me rap ­
pelle que lorsque je sortis, le 
ciel etait clair et etoile et je 
crois que Dieu etait content car 
j'avais trouve le chemin, le che­
min de la verite." 

CONVENTIONS 

La quatrieme Convention Na­
tionale d'A.A. du Guatemala aura 
lieu les 12 et 13 avril dans la 
ville de Caban Alta Verapaz. 
L'on nous ecrit: "Nous avons 
compte deux jours ~ cause des 
grandes distances que certains 
auront ~ parcourir, mais neanmoins 
pour les membres d'A.A., il n'y a 
pas de distances, surtout pour 
des occasions pareilles". Nos 
meilleurs voeux de reussite! 

Les 9, 10,11 et 12 juin de 
l'annee en cours sera celebre a 
Bucaramanga, Colombie, Amerique du 

devenir une propriete importante . La propriete en 
fut donnee ~ notre Conseil (non lucratif) de faqon 
~ ce que l e Livre ne puisse pas tomber entre les 
mains d'une affaire privee qui l'exploiterait, tan­
dis que l'aide d'A.A. pourrait etre obtenue gratui­
tement. 

Il en resulte que le s benefice s de la distribu­
tion de la litterature d'A .A. sont verses au fonds 
de la Douzieme Etape d'A .A. - celui qui permet au 
message d'A.A . d'etre di f fuse dans le monde par nos 
Services Generaux. 

Nos droits d'auteur prennent d@ plus en plus 
de valeur chaque annee au fur et ~ mesure qu'un plus 
grand nombre de personnes desire obtenir l'autoris~ 
tion de reimprimer le materiel d'A.A. Celle - ci 
n'est accordee que dans le cas ou le materi e l publie 
apparattra dans un en nt exte qui contribuera a "dif­
fuser le message" . 

Etant donne que nos droits d'auteur sont prot~ 
ges par la loi, legalement, personne ne peut repro­
duire nos Etapes, nos Traditions ou n'importe quel 
t exte d'A ~ A. sans autorisation prealable et sans 
mentionner le fait que les droit s d'auteur sont de­
t enus par A.A. -- c'est-~-dire par vous - memes. 

L'ANNUAIRE DE 1968 
EST DEJA PRRT 

Et sera envoye a tous les 
groupes le 1° avril - plus 
t8t que jamais . Il repre­
sente une association de 
14.154 groupes a la fin de 
1967. 

Confidentiel.- Comme le 
specifie sa nouvelle couver 

ture bleue, l'Annuaire est confide ntiel - a ne pas­
etre employe comme liste postale a toutes fins dif­
ferentes de celles d'A.A. Il ne peut etre utilise 
~ aucune fin commerciale, par les membres d'A.A. ou 
les non- membres et ne peut etre ob t enu par ces der­
niers . 

Anonymat.- Ceux qui utilis ent l'Annuaire pour 
l' envoi de courrier aux fins legitimes d'A.A. doi­
vent etre mis en garde contre les negligences qui 
pourraient affecter l'anonymat des autres membres . 
Le terme Alcooliques Anonymes ou A.A. ne devrait 
jarnais figurer sur une enveloppe, carte ou bande 
portant le nom d 1 un rnembre . 
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Les listes sont basees sur les cartes d'infor ­
mation de Sroupes envoyees aux Services Generaux 
avant le 1 Decembre 1967. Cependant, si la carte 
de votre groupe nous est parvenue apres les delais 
fixes, ne vous en faites pas; nos listes d'adresses 
ont ete corrigees dans nos bureaux, mais il etait 
cependant trop tard pour effectuer cette correction 
dans l'Annuaire. 

LES ARTERES LOCALES 
DE LA VIE A.A . 

(permission du A.A. Grapevine) 

Notre quatrieme Tradition nous rappelle qu'A . 
A. n'est pas autonome quand il s'agit d'affaires 
qui peuvent affecter les autres groupes . 

Par exemple: lorsque le Groupe A, le seul 
existant dans la comrnunaute fournit le service d'un 
numero de telephone que les alcooliques puissent 
appeler pour l'obtention de renseignements, ceci 
n'affecte que le Groupe A en lui-rneme. Mais lors­
que le Groupe B est fonde, le deuxieme de la commu­
naute, le service telephonique local affecte alors 
les deux groupes. 

Les Groupes se partagent egalement les respon­
sabilites d'autres services locaux--tels que l'e ­
change d'orateurs pour les reunions de groupe s , la 
publication de listes de reunions locales tenues ~ 

jour, le maintien du contact avec les h8pitaux, les 
medecins, le clerge, les fonctionnaires des insti ­
tutions correctionnelles, les agences contre l'al ­
coolisme, les journaux, la radio et la tel evision; 
l'organisation de reunions publiques combinees ou 
de reunions ouverte s speciales ou encore s ~ciales, 
ainsi que de bien d'autres services. 

De meme que chaque membre met en commun avec 
les autres A.A. ses experiences pour fortifier sa 
propre sobriete, ainsi, les groupes acquierent une 
vigueur accrue en se partageant les responsabilites 
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Sud, le IX Anniversaire de l'ar­
rivee du message redempteur d'A.A. 
dans cette ville. A cette occa­
sion, d'extraordinaires reunions 
de caractere public seront te~ues 
dans la ville, dans le but de 
faire mieux connattre le program­
me d'A.A." Felicitations~ 

REMERCIEMENTS 

"En ce qui concerne les pro­
gres qu'A.A. a realises de mon 
teffips, nous ecrit Doreen de Can­
berra, Australie, je note avec 
plaisir le nombre croissant de 
jeunes et d'adultes d'~ge moyen 
qui assistent maintenant aux reu­
nions, remplaqant les personnes 
plus ~ge·es qui semblaient etre 
les seules ~ y arriver, il y a 
13 ans, lors de mes ~remieres vi­
sites - ainsi que l'element inteE 
national qui vient nous voir." 

"Je n e trouve pas de mots 
adequats pour decrire l'enorme 
dette que j'ai contractee envers 
A.A." ecrit Marion, au sujet du 
mariage d'une de ses filles . En 
tant que Membr e Isole, il e st dif 
ficile de repayer ne serait-ce 
qu'u~e toute petite partie de ce 
que j e doi s . La vie de groupe me 
manque . Il etait tellement plus 
facile de discuter les problerne s, 
de travailler a la Douzieme Etape, 
d'etre secretaire de groupe ou 
bien de r a nger les chaises, vider 
les cendriers et faire la vais s el ­
le. Je me demande si ceux qui 
ont la pos s ibilite d'assister aux 
reunions d'un groupe se rend e nt 
vraiment c ompte de leur chance. 
Nous les Isoles devons beaucoup 
aux Services Generaux." 

De quoi etes-vous reconnais­
sants aujourd'hui? 

·k 1< 

s .o. s~ 
Ecrivez-nous done~ 

Les groupes du monde entier seront 
ravis de vous lire dans cette co­
lonne! 



des services locaux. La survivance des A.A. depend de l'unite du mouvement a l'echelle 
locale aussi bien qu'a l'echelle personnelle et mondiale. 

Quel est le fonctionnement des services d'A.A. 

Comment les chases se passent-elles? Generalement, deux ou trois A.A. comprennent 
le besoin d'un service local specifique et se mettent en rapport avec les differents 
groupes afin d'en faire l'examen. C'est ainsi que s'etablit la conscience de groupe. 

Si les groupes acceptent, chacun d'entre eux elit un membre qui participera aux 
activites de cooperation entre les groupes et les representera. Ces representants se 
reunissent et choisissent les membres dont ils auront besoin pour effectuer les diffe­
rentes t~ches. Apres examen des besoins locaux, ils pourront essayer d'organiser de 
nouvelles reunions de groupes, de rendre le parrainage plus effectif, d 1 etablir des 
systemes selon lesquels les nouveaux seront suivis. 

Le plus souvent, le besoin le plus pressant est l'obtention d'un numero de tele­
phone commun, maintenu par tous les groupes. Generalement, 1~ cout d'un service de 
messages telephoniques ainsi que les autres depenses de l'Intergroupe soot partages par 
tous les groupes qui beneficient de ces services. 

Comment un Bureau Central est-il forme 

Au fur et a mesure que le nombre de groupes augmente, la demande de services crott 
proportionnellement. Lorsqu'il existe 15 ou ~0 groupes, par exemple, le besoin d'un 
Bureau Central se fait souvent sentir, dans le but de travailler a l'objectif essentiel 
d'A.A. 

Un tel bureau confere une place dans la communaute a A.A., et autant que possible, 
il serait necessaire d'etablir ce maillon essentiel du service. Parfois, le Comite de 
l'Intergroupe rotatif doit beaucoup chercher avant de trouver un local convenable, cen­
tral, propre et economique dont les frais puissent etre pris en charge par les groupes 
existants. 

Ensuite, il lui faut employer un secretaire pour s'occuper du tr~vail quotidien 
et qui serait responsable vis-a-vis du Comite de l'Intergroupe ou Comite d'Organisa­
tion. Souvent, des employes benevoles s'occupent, au bureau central, de repondre aux 
appels demandant de l'aide et ils soot heureux de pouvoir contribuer a ce service de 
la Douzieme Etape. 

Un Bureau Central est la faqade que presente A.A. a la communaute et l'endroit 
ou alcooliques et non-alcooliques viennent demander de l'aide. Un Bureau Central est 
done une artere vitale du message d'A.A. Lorsque ces centres soot appuyes de faqon 
adequate par les groupes locaux du point de vue spirituel et financier, chacun d'entre 
eux prospere tout en se maintenant parfaitement autonome en ce qui concerne ses affai­
res internes. En outre, chaque groupe contribue ala forte impression d'ensemble exer­
cee par A.A. sur la communaute, gr~ce a la conscience de l'Intergroupe ou Bureau Cen­
tral, d'une faqon nouvelle et merveilleus.e - fussent-ils deux groupes ou quatre cent 
a travailler ensemble. 

Nous vous souhaitons a tous un heureux 
Printemps rempli de fleurs et depourvu 
d'averses~ 
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